
PRELIMINARE. ri

, rence  y  a  t-il  que  les  Juifs  euffent  perdu  pendant  la  

captivité,  tous  les  exemplaires  d ’ un  livréqu ’ ilsrefpe-  

ètoient,  &  qui  étoit  le  fondement  d-e.leur  religion  ?  

Qu ’ elle  apparence  que  pas  un  d ’ eux  n ’ en  eùtgardez  ?  

Eft  il  croiable  qu ? Ezeehiel,  Daniel  &  Jeremieaient  

été  privez  de  la  leduredes  Livres  de  la  Loi?  Gioirà-1-  

on  qu ’ Efdrasn ’ enait  eu-  aucune  connoifiancequepar  

infpiration,  lui  qui  eftoit  fijàv-ant  doètéurde  la  Loy  

de  Moyfe  désle  te-rns  qu ’ il  étoit  en  Babylone  , com ­

me  il  paroit  par  le  v.  6.-du  eh.  74  du  premier  Livre  

d ’ Efdras?  Ondoirfaire  la  meme  reflexion  fur  les  

Ifraèlites  des  dix  Tribus.  il  n ’ eft  pas-croiable,  qu ’ ils^  

n  alenipoint  emportéavec  eux  les  Livres  S-acrez.  Le  

livre  de  Tobie  nous  faiteonnoitre  queTobie.lifoit  la  

Prophetie  d ’ Amos  Tob :.  eh  2.  v.  f.  3.  -N ’ eft-il  

pas  certain  que  les  Chutéensavoient  confer  Vele  Pen ­

tateuque,que  les  Ifraèlites  des  dixTribusleur  avoient  

donne?  4,  Il  paroit  par  le 9.  chapitredeDaniel ,  que  

les  Juifs  avoient  Sclifoient  pendant  la  captivité  les  Li ­

vres  de  Moyfe.  Tout  le  peuple  d ’ Ifraélj  dit  ce  Prophete  jr  

aviolévoftreLoi,  ils  fe  font  detournez  pour  nepoint  en-  

tendre  voftre  voix ,  &  c ’ eft  parce  que  notos  avonspeché-'  

contre  votos r  quefont  tombées  fur  nona  les  malediZions  &  

les  execrations  quifont  écrites  dans  le  Livre  de  Moyfe  fer ­

viteli?  de  Dieu.  Et  un  peu  plus  bas,

nous  font  venus  accabler  felon  ce  qui  e  fi  écrit  dans  la  Loi  de'  

Moyfe..  y.  II  eft  dit  dans  le  chap.  6.  du  livre  premier'  

d ’ Efdras ,  que  le  tempie  fut  achevé  de  batir  la  fixiéme  '  

année  duRoi  Darius , &  qu ’ on  établit  les  Prétres  ,<  Sc ­

ies  Levites  dans-leurs  fonètions,  comme  il  eftécrir  

dans  la  Loi  de  Moyfe  fìcutfcriptum  eft  inlegeMóyfis.  

Or  Efdras  n ’ eftoit  pas  encore  venu  à  Jerufalem , cai?  

ce  n ’ eft  que  dans  le  chap.  fuivant  qu ’ il  rapporte  qu ’ il  

vinten  Judée  la  feptiéme  année  du  Roi  Artaxerces#  

6.  Dans-lefecondlivred ’ Efdrasch.8.-  le  peuple  vou-  

lant  étre  inftruit  de.  la  Loi  de  Moyfe,  ne  priepoinfe  

Efdras  de  la  leur  dièìer  de  nouveau,  mais  il  lo  prie  

feulement  d ’ apporterlelivrede  la  Loi  de  Moyfe  quo  

le  Seigneur  avoitdonnée  au  peuple  d ’ Ifraèl.  Et  dixe--  

runt } Efàra  fcriba  ut  aferret-librum  legis  Moyfìs  quam-  

prAceperat  Deuslfraèli.  Et  il  eft  dit  auflì-tót  qu ’ Efdras.  

apportalelivredeìaLoi , &  qu ’ illelùtdevanttout  le?  

peuple.  On  dira  que  j ’ ai  copiéces  raifons  dans  le  livrea  

d ’ unautre.  Je  l ’ avouè,  mais  il  m ’ afemblé  qu ’ elles*  

pouvoient  ici  trouver  leur  placet

e  IIeft  vraiqued 1  abordcette-  Langue  Chaldaique  vìe-

toit  p as  commune  a  tous  les  fuifs,  Scc.J.Celafeprouve-  

contrel ’ opinion commune,,  par  ce  quieftditdansIc-  

fecond  Livre  d ’ Efdras  au  chapitre  1  B.verfet  24-que  les- ;  

enfans  des  Juifs,qui  avoient  époufé  des  étrangers  par--  

loient  Afoticè  èc  non  pas  fudaich,  il  y  a  dansTHebreia-i  

Azodith  fehudith,  &  ce  dernier  mof  eft  oppofé^dans  <  

le  quatriémeLivredes  Roiseh.  ó.-verf.  Aramith,  - 

qui  fignifie  la  LangeSyriaque.  Precamur  loquaris  no-  

bis  Syriacè..,  &nonJudaicèa\iW\vre'ii  d ’ Edraschap.-  

4«verf.  7,  &  dans  le  Prophete  Daniel  chap.  2.  v.  4,.  

Aramith  a  encore.la  mème  fignification-.  Jehudith  au  1  

con-traire-fignifie  la  Langue  Hebraiqueparoppofition  *-  

à  la  Syriaque , comme  on  peut  voirdans  le  quatriéme^  

Livre  des  Rois  chap.  iS.  verfet  26.au  2.  -des  Pàralipo--  

menesch .  .32.  v .  18.  Se  dans  Ifaì ’ e  eh .  ,56.  verf.  1 1,  il  yj  

avoit  dune  da^tem^d ’ Efdras  plufieurs  Juifsquipar--  

h  3  loicns-t

trois  differentes  verfions  de  l’ Ecriture,  quidi-  

vifent  toute  la  terre  , Tot.ufj.ue  orbis  hac  inter  fe  

trifaria  varietate  compugnat.  Je  ne  parie 1  point  

de  l ’ autorité  de  la  verfion  des  Septante  comparée  

avec  le  texteHebreu,  parce  que  c ’ eft  une  grande,  

&fameufequeftion,  qui  ne  concerne  point  le  

deflein  que  je  me  fuis  propofé.

a  Onteftéprefque.tous  écrits  en  Hebreu.]  Ilfauten  

excepter  Judith , Tobie,.  quelques  chapitres  de  Da ­

niel  , quelques  uns  dw  premier  Livre  d ’ Efdras , qui  

font  écrits  en  Chaldaique , &  quelques  autres  chapi ­

tres  du  mème  Prophete  Daniel,,  avec  IesLivr.es des  

Maccabées  écrits  en  Grec.

b  Les  Cava&eres  doni  Moyfe  s ’ eftfervi,  &c.  fontceux  

que  les  Samaritains  ont  confer  vez .  ]  Cette  opinion  paf-  

foit  pour  conflante  du  tems  dé  Paint  Jerome.,  comme  

ille  remarque  dans  fon  Prologus  fur  ies Rois,  Stelle  

fe  confirme  par  d ’ anciennes  Medaiilés,  oùl ’ onvoit  

cette  infcniption  ferufalem  Sainte , écrite  en  Hebreu  

en  caraéferes  Samaritains,  ce  qui  ne  peutavoirefté  

écrit,  aprés  la  divifion  des  Tribus,  parce  qu ’ ence  

tems  les  Samaritains  ne  confideroient  plus  Jerufalem,  

comme  une  Ville  fainte-

c  Les  donnerentaux  Chutéens.  ]  Il  eft  bien  plus  pro-  

bable,  que  les  Chutéens  ont  eu  les  Livres  de  la  Loi  plu-  

-totdes  Ifraèlites,  que  des  Juifs.  Premier.ement,  parce  

qu ’ ilsles  ont  confefyez  écrits  dansl ’ ancien  carattere  ,  

•ce  qui  fait  voir , que  ce  n ’ eft  point  aprés  la  captivité  

tqu ’ ils  les  ont  receus ,  puifqu ’ alors  les  Juifs  écrivoient  

en  caraéteres  Syriaques.  Secondement  parce  que  

lereciieil  des  Livres  Sacrez  des  Samaritains  ne  con ­

tieni  que  le  Pentateuque  , Se  par  confequent  , ils  

Pont  eu  des  Ifraèlites  qui  ne  reconnoiflbient  que  ces  

Livrez  pour  Sacrez-,  8c  non  pas  des  Juifsqui  en  ad-  

mettoient  d ’ autres.

d  C ’ eft  pourquoi  Efdrtu  avoli  revù  &  recueilli,  lés  

Livres  de  la  Bible.]  J ’ ai  fuivi  le  fentiment  commun  

des  Juifs,-  &  des  SS.Peres  qui  attribuent  à  Efdrasla  |  

oolledion  ,  Sclarevifion  des  Livres  Sacrezduvieux  i 

Teftament.  D ’ autres.croient  que  ce  futNehemie  

quipritcefoin,  quoiqu ’ il  en  foit,  ileft.certain  que  |  

les  Juifsétant  de  retour  de  la  captivité,-  eurentfoin  I  

de  rechercher&  de  récueillirleurs  Livres.  L ’ Auteur  

du4»  Livre  d ’ Efdras  qui  eft:un  Livre  plein  de  fauffe-  

tez  &  de  fables-,  fuppofe  que  tous  les  exemplairesdes  

LivresSacrez  aiant  étébrulezou  perdus,  Efdras  les  

diètatoutde  nouveau  par  une  infpiration  divine.  Il  

debite  cette  fable  dans  le  14.  chap.  de  ce  livre,  &y  

mele  plufieurs-  réveries.-  Saint  Clement  Alexandrin  

Theodoret  &  faint  Bafile  ont  fulvi  ce  fentiment ,  fans  

y  fairede  reflexion.-  Mais  plufieurs  qui  ont  prisplus  

deprecaution,  fefontcontentezdedire.commenous,  

qu ’ Efdras  avoit  recueilli ,  digeré ,  mis  en  ordre  &  revu  

les  Livres-de  l’ Ecriture  , dont  ilreftoit  encore  des  

exemplaires.  G ’ eft  le  fentiment  de  faintIrenée ,  de  

Tertulìien,  de  faint  Jeróme,  defaint  Chryfoftom©-,  

de  l ’ Auteur-de  l ’ abregé  de  l ’ Ecriture  attribué  à  faint  

Athanafe  &  de  plufieurs  autres.  La  prem  iere  opinion  

eft  non  feulerpent  tres  prejudiciableà  la  religion,mais  

jnépietout-à-faitinfoutenable.  Cari,  qu ’ elleappa ­


